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Bonjour à tous,
C’était il y a un an : questionnements et débats avaient jalonné les nombreux temps de réflexion pour aboutir à notre nouveau projet 
associatif, fruit d’un travail collaboratif avec les adhérents et validé par notre assemblée générale du 8 mars dernier.
Notre objectif étant  de développer nos compétences dans le domaine de la transition écologique sur le nord du département et 
l’ensemble des territoires voisins des boucles de la Marne, où en sommes-nous aujourd’hui ? Comme vous pourrez le constater  à 
la lecture de cet Œdicnème, nous avons avancé :
L’année 2020 est l’année record pour le nombre de nouveaux adhérents et Philippe en témoigne.
De nouveaux projets ont vu le jour aussi bien sur le volet naturaliste (accompagnement des golfs, plantations et suivi de haies, 
sensibilisation des élus à la trame verte et bleue) que sur la transition écologique (pollution lumineuse, gaspillage alimentaire).
Vous trouverez bien sûr dans ce numéro le bilan naturaliste de la RNR du Grand-Voyeux.
Enfin, un groupe «WhatsApp» et une liste de diffusion électronique permettent désormais de communiquer et d’échanger rapidement, 
notamment  avec les adhérents.
Des commissions thématiques (biodiversité, communication, vie associative,…) et des ateliers dessins et photos ont été mis en 
place. Des adhérents et des salariés se réunissent afin de construire collégialement les projets. Dans un avenir proche, une fois que 
les commissions seront bien installées, nous souhaitons y associer nos partenaires principaux (collectivités territoriales, associations 
et entreprises) afin d’œuvrer tous ensemble à notre projet de territoire.
L’année 2020 est donc marquée par des avancées majeures dans de nombreux domaines mais il reste encore beaucoup à faire.
Cette année a été particulièrement éprouvante pour bon nombre d’entre nous. Malgré les difficultés rencontrées, les salariés, le 
conseil d’administration et les adhérents sont restés très mobilisés pour poursuivre nos actions.
Je vous souhaite une bonne lecture et une très bonne année 2021.                                                           Jean-Luc Ferreres - Président
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A l’instar de la majeure partie des associations, l’année a pour 
nous été ponctuée de rebondissements, d’incertitudes, d’annu-
lations, de reprogrammations et de réorganisations !

Néanmoins, grâce à une équipe polyvalente et à un modèle 
économique qui a montré sa robustesse, nous avons pu 
maintenir presque toutes nos missions et les cinq postes sans 
avoir recours au chômage partiel. Le seul bémol : notre mission 
de sensibilisation auprès des scolaires en a été particulièrement 
impactée. 

Nous espérons que cette nouvelle année nous permettra de 
retrouver ce public, si cher à nos yeux !

Fiona Lehane - Photo © Annick Goyet

Afin de valoriser le projet de territoire porté par l’association 
et atteindre les objectifs prévus par notre projet associatif acté 
à l’unanimité lors de notre assemblée générale de mars dernier, 
notre candidature au label «Centre Permanent d’initiatives pour 
l’Environnement» (CPIE) se poursuit ! 

Après avoir franchi les étapes 
administratives, nous attendons 
désormais l’avis de la commission des 
labels de l’Union nationale des CPIE 
qui doit se réunir en janvier et 
décider si notre association répond aux 
différents critères pour être officiellement 
candidate.

Fiona Lehane

Un des piliers de notre nouveau projet associatif est 
l’accompagnement du territoire à la transition écologique. 

Un premier pas vers cet objectif est réalisé grâce à la signature 
d’une nouvelle convention de partenariat avec le Syndicat Mixte 
Intercommunal des Ordures Ménagères (SMITOM) du nord de 
la Seine-et-Marne. 

La convention prévoit une formation mutuelle des deux 
structures : le SMITOM partagera son expertise en matière de 
prévention et valorisation 
des déchets (lutte contre 
le gaspillage alimentaire, 
compostage,...) et nous 
transmettrons notre savoir 
en matière de biodiversité 
pour les accompagner dans 
l a  m i s e  e n  œ u v r e  pé-
dagogique d’un outil dont 
il dispose : “le chemin de 
la biodiversité”.

Fiona Lehane

Dans le cadre de sa mission de 
sensibilisation des plus jeunes à la 
biodiversité, l’AVEN du Grand-Voyeux 
est fière d’avoir rejoint la grande 
famille des clubs Connaître et Protéger 
la Nature (CPN) ! 

Au programme : des sorties et des 
ateliers dédiés à nos familles adhérentes 
tout au long de l’année. N’attendez plus 
pour nous rejoindre !

Fiona Lehane

L’AVEN et la crise sanitaire En route vers un CPIE ?

L’AVEN rejoint les CPN

Accompagnement au changement
des pratiques : nos premiers pas

Concours photo : la nature en Seine-et-Marne
Comme chaque année, le concours 
photographique pour la saison 2021 a 
rencontré un grand succès !  Cette année 
les participants se sont affrontés sur le 
thème de la nature en Seine-et-Marne. 
Toutes les photographies étaient 
merveilleuses, au travers de nombreux 
regards : la faune, la flore et les 
paysages, chacun des participants a 
réussi à capturer et à transmettre au 
spectateur la magie d’un instant précis.
Aussi les votes ont-ils été très serrés… Grâce aux votes via les réseaux sociaux 
(Facebook et site internet de l’AVEN), les Martin-pêcheurs sont à l’honneur et 
suscitent beaucoup d’enthousiasme. Félicitations à Nathalie Demeire et Gilles 
Dervillez pour les deux photographies qui nous serviront à illustrer la plaquette des 
sorties Grand Public 2021 et la Carte des vœux 2021. Et félicitations à Alain Varizat 
pour la photographie des Orites à longue queue qui a été sélectionnée par les adhérents 
pour illustrer leur carte 2021.
Un grand merci à tous les «votants» et surtout aux photographes pour cet incroyable 
voyage en images dans la nature de notre région.
Laura Potter
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Actions de sensibilisation

Depuis plusieurs années, l’AVEN du Grand-Voyeux s’investit 
grandement dans la sensibilisation des scolaires et la transmission 
des valeurs de protection de l’environnement. Sensibiliser le jeune 
public, c’est aussi éduquer notre avenir.
Aussi bien sur le terrain, à la découverte des espaces naturels de notre 
territoire, que directement en classe, nous intervenons afin de faire 
découvrir notre patrimoine naturel à travers des thématiques liées 

à la nature et aux zones humides. 
L’année 2020 était très prometteuse 
car la demande de sensibilisation 
des scolaires a quasiment doublé 
par rapport à 2019 ! En effet, 
46 établissements du nord de la 
Seine-et-Marne étaient inscrits 
pour participer à des animations 
nature. Malgré cette année si 
particulière, nous avons tout de 
même pu sensibiliser 650 élèves, 
essentiellement au  parc du Pâtis 
et en classe.
De la maternelle au lycée, nous 
nous adaptons aux niveaux des 
élèves et accompagnons les 

classes dans des projets variés, tels que la fabrication de nichoirs à 
oiseaux en matériaux recyclés (photo) avec l’école maternelle de 
Congis-sur-Thérouanne. En novembre, nous avons également eu la 
chance d’être sollicités par des enseignants du lycée Henri Moissan, 
à Meaux, pour l’accompagnement des élèves dans le lancement de 
leur participation au  projet européen  REGREEN, dont l’objectif est 
la valorisation de la biodiversité des établissements scolaires.
Nous sommes fiers de guider ces établissements dans leur projet et 
nous avons hâte de continuer sur cette voie en 2021 !    

Laura Potter - Photo © Nell Salot  
Conférence pour les élus :
les corridors écologiques

Sensibilisation des scolaires

sensibiliser pour accompagner les territoires
Dans le cadre de la mise en œuvre du plan
régional d’actions en faveur des chiroptères 
(PRAC), l’AVEN du Grand-Voyeux s’associe 
à Azimut230 et Biotope, structures animatrices 
du PRAC, pour réaliser une plaquette à destination 
des élus et des aménageurs du territoire sur le thème 
« pollution lumineuse et chauves-souris ». 
L’objectif : accompagner le changement des pratiques et favoriser 
une gestion adaptée de l’éclairage afin de limiter les nuisances 
causées aux chauves-souris et à la faune nocturne en général. Ce 
support de communication sera accompagné d’une boîte à outils 
contenant toutes les ressources pour aider à la mise en œuvre de 
pratiques vertueuses.                                                       Fiona Lehane

En France, 10 millions de tonnes de nourriture sont jetées chaque 
année, à raison de 29 kg par habitant (en moyenne). Face à ces 
chiffres, le SMITOM du nord Seine-et-Marne a décidé d’agir 
en lançant un Appel à Projets de lutte contre le gaspillage alimen-
taire auquel nous avons bien entendu répondu… et été retenus ! 

De notre côté, ce sont les chiffres de la restauration qui ont su 
retenir notre attention. Eh oui, c’est parce que 30 à 40 % des 
aliments traités en cantine scolaire finissent encore aujourd’hui 
à la poubelle que nous avons proposé à la commune de Congis-
sur-Thérouanne de l’accompagner dans la mise en œuvre de sa 
politique de lutte contre le gaspillage aliumentaire à la cantine. 
L’objectif est donc de réussir à limiter les déchets produits, mais 
aussi de valoriser ceux non évitables. 

Des poules dans la cour ? Un composteur ? Un potager ? Pour le 
moment, tout reste imaginable… D’autant que nous ne savons 
pas encore quelles idées pourront pousser dans la tête des enfants !
Maëlle Bonnal - Photomontage © Fiona Lehane/Creative commons

Samedi 3 octobre, une conférence principalement destinée 
aux élus a été organisée en partenariat avec la communauté 
de communes du Pays de l’Ourcq et l’Agence régionale de la 
biodiversité d’Île-de-France, afin de débattre ensemble de la 
fonctionnalité des corridors écologiques et des solutions pour 
l’améliorer. 
Alors qu’il est souvent question de « la trame verte », la bleue, 
la noire et surtout la brune sont souvent mises de côté. Pourtant, 
ce sont ces quatre trames qui forment ensemble les corridors 
écologiques. La présence de corridors fonctionnels est essentielle 
au bon développement de toutes les espèces, pour répondre à 
leur besoins de déplacements, 
d’alimentation ou de reproduction. 
La conférence a alors permis de 
discuter des différents obstacles 
qui leur faisaient face, parmi 
lesquels l’éclairage artificiel 
qui perturbe le déplacement 
des espèces nocturnes tels que 
les chauves-souris ou les papil-
lons de nuit, mais également les barrages qui entravent 
le déplacement des poissons. Réduire l’intensité lumineuse, 
pratiquer l’extinction lumineuse, ou encore installer des passes à 
poissons, ce ne sont pas les solutions qui manquent pour limiter 
l’impact de nos activités. L’occasion pour les différentes 
communes présentes d’échanger aussi sur les possibilités de 
financements et les différents outils à disposition pour faire 
de la réhabilitation des corridors écologiques une réalité !

Maëlle Bonnal

avec le soutien renouvelé du département
Pour la quatrième année consécutive, l’AVEN du Grand-Voyeux 
est lauréate de l’appel à projets des associations pour la formation 
porté par le département de Seine-et-Marne. 

L’accent sera mis cette année sur la sensibilisation des établissements 
situés à proximité de nos locaux et de la Réserve naturelle régio-
nale du Grand-Voyeux.   
Fiona Lehane

Gaspillage alimentaire : une petite faim ?

Faune nocturne et éclairage artificiel :

Formation des collégiens,
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Depuis sa création, le Parc naturel du Pâtis à Meaux est un lieu 
fréquenté par de nombreux usagers. Chacun le valorise par le 
biais de ses activités et certaines pourraient être mutualisées. 
Afin d’allier au mieux les usages et la préservation des enjeux 
liés à la biodiversité sur ce site classé Natura 2000, l’AVEN du 
Grand-Voyeux pilote la réalisation d’un plan qui permettra une 
coordination des mesures de gestion.

D’une durée de cinq ans, ce plan de gestion est le fruit d’un 
travail de concertation entre les différentes parties prenantes 
(gestionnaires du parc, usagers et naturalistes) qui devrait être 
finalisé au printemps.  Ce document permettra d’avoir un état 
des lieux de la faune et de la flore, d’identifier les enjeux et 
les objectifs du site, de réaliser un programme d’actions et 
d’accompagner la gestion mise en place.

Claire Guitard

L’expertise de l’AVEN
Bilan naturaliste de la Réserve naturelle régionale du Grand-Voyeux

Année après année, les individus les plus fidèles à la Réserve 
reviennent soit pour élever leur progéniture soit pour récupérer 
de l’énergie après un voyage épuisant. La Réserve naturelle du 
Grand-Voyeux est l’un des sites des boucles de la Marne qui 
abritent une biodiversité unique. Grâce aux naturalistes débutants 
qui la visitent, aux passionnés qui y passent des heures et à ceux 
qui y consacrent leurs heures de travail, 
nous pouvons suivre la dynamique de 
l’ensemble des espèces. Cette année 2020, 
assez particulière, nous offre des bonnes 
nouvelles pour certaines d’entre elles. 

Voici les faits les plus marquants de 
cette saison : Au moins quatre espèces 
considérées «en danger critique 
d’extinction» ont probablement niché 
sur la Réserve. C’est le cas du Fuligule 
milouin, deux poussins accompagnés par 
une femelle ont pu être observés. Parmi 
les passereaux paludicoles, deux à trois 
mâles chanteurs de Rousserolle turdoïde 
ont été entendus et vus avec des petits, 
ainsi qu’une Locustelle luscinioïde tout 
au long de la saison de nidification. Pas de bonne nouvelle pour 
le «traditionnel» couple de Busards des roseaux, qui a de nouveau 
connu un échec de nidification en 2020. Même si la présence 
de cette espèce dans la réserve était régulière, nous n’avons pas 
constaté de tentatives de construction de nids ni d’installation. 
D’autres passereaux paludicoles, dont le statut de protection est 
moindre, ont bénéficié de l’attractivité des roselières pour nicher en 
2020. C’est le cas de trois espèces particulièrement patrimoniales 
en Île-de-France : le Bruant des roseaux, la Gorgebleue à miroir et 

la Bouscarle de Cetti. Ces deux dernières présentent des effectifs 
stables ces dernières années. Ce n’est pas le cas du premier, qui 
voit ses effectifs diminuer dans le temps, à l’instar de la tendance 
régionale. Toutefois, un noyau très important de la population 
de Bruant des roseaux (jusqu’à 350 individus comptabilisés !), 
utilise la roselière de la Bougrandeuse comme dortoir pendant la 

période d’hivernage. Parmi les espèces 
emblématiques de la Réserve naturelle 
régionale du Grand-Voyeux, la Sterne 
pierregarin (photo : un poussin) a connu 
une saison particulièrement fructueuse 
en 2020. De sept à neuf couples se sont 
installés sur les îlots favorables et sur 
les pierres affleurantes. Bien que des 
juvéniles de sites alentour puissent voler 
jusqu’à la réserve, 32 Sternes pierregarin 
ont été vues simultanément le 15 juillet, 
dont 19 à 20 juvéniles. La présence 
continue de cette espèce pendant la saison 
de nidification, et la localisation de nids 
avec des poussins, laissent envisager une 
année 2020 positive pour cette espèce ! 

Pour les espèces qui nous rejoignent pendant les mois les plus 
froids, l’hiver 2019/20 a été le plus chaud jamais enregistré en 
Europe. Cet événement coïncide avec une baisse des effectifs 
d’oiseaux hivernants. C’est le cas du Butor étoilé, qui n’a presque 
pas été  aperçu.
Espérons que l’année 2021 continue à nous offrir plein de belles 
observations. Suivons-les de près et continuons, ensemble, à les 
préserver.

Texte et photo Irene Garcia Celada 

...pour favoriser des pratiques vertueuses
Parfois, il suffit de peu pour que des projets simples et efficaces 
voient le jour. Soucieux de mettre en œuvre une gestion écolo-
gique de ses espaces, le lycée du Gué-à-Tresmes (Congis-sur-
Théouranne) était à la recherche de solutions peu chronophages 
et à moindre frais. 

Une mise en contact avec Claire Prodrom-Susset, éleveuse 
d’ovins, aura suffi pour voir naître un beau projet : faire paître 
ses animaux sur le domaine du lycée. C’est chose faite ! Depuis 
le mois d’octobre, un troupeau d’une dizaine de moutons de race 
solognote arpente les espaces verts du lycée pour le bonheur des 
élèves, des employés et de la biodiversité ! 

En accompagnement du projet, l’AVEN du Grand-Voyeux 
réalise le suivi de la biodiversité en évaluant l’effet du pâturage 

sur les cortèges floristiques, les oiseaux et les papillons.
Texte et photo © Fiona Lehane

Une convention de trois ans
Depuis plusieurs années, l’AVEN du Grand-Voyeux collabore 
avec l’entreprise STORENGY, située à Germigny-sous-
Coulombs, à la mise en œuvre d’actions de sensibilisation et de 
préservation de la biodiversité. 2021 verra notre partenariat renforcé 
avec la signature d’une convention liant nos deux structures et 
ayant pour objectif ambitieux la réalisation d’un plan de gestion 
écologique. Il permettra dans un premier temps d’améliorer la 

connaissance de la biodiversité 
de ce territoire et de mettre en 
œuvre une gestion adaptée aux 
enjeux.

Fiona Lehane

Parc du Pâtis : vers un plan de gestion

Créer du lien...Partenariat avec Storengy :
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Mission «zones humides»
Même si les activités face au public ont été moindres cette année, nous avons eu beaucoup de nouveaux projets concernant la mission 
d’étude des zones humides portée par l’association. Voici un aperçu de ceux sur lesquels nous travaillons pour leur protection sur notre 
territoire : 

Le suivi naturaliste du parc du Pâtis
Depuis au moins cinq ans, nous suivons de près la biodiversité qui s’installe dans  le parc du Pâtis à Meaux, un site à fort intérêt faisant 
partie de la zone Natura 2000 des  boucles de la Marne. Malgré le contexte sanitaire et les confinements conséquents, nous avons pu 
assurer ce  suivi. Parmi les espèces patrimoniales qui s’y épanouissent, au moins cinq couples de Sterne pierregarin ont fréquenté à 
nouveau les îlots et rochers affleurants, milieux favorables à leur nidification. Toutefois, malgré leurs tentatives, aucun juvénile à l’envol 
n’a pu être observé. Les Fuligules morillon et milouin, quant à  eux, sont des nicheurs occasionnels. Ainsi, leurs nidifications respectives 
(un couple par espèce) constituent une curiosité à valoriser. Une femelle de Fuligule morillon accompagnée par ses cinq canetons s’est 
installée dans l’étang aux Cygnes, l’un des plus fréquentés par le public du parc. Au moins deux mâles de Blongios nain ont été aperçus 
simultanément, ce qui indiquerait une possible installation de deux couples sur le site. Parmi les espèces inféodées aux roselières, le Butor 
étoilé visite la région pour hiverner. Les observations, sporadiques, sont en net recul par rapport aux hivers précédents où la fréquence 
d’observation et le nombre d’individus paraissaient plus importants. L’espèce ayant été peu présente sur l’ensemble du territoire pendant 
l’hiver 2019-2020, il n’a pas été observé au parc du Pâtis. Mais ce n’est pas le cas pour cet hiver où un individu a été déjà vu.

Le domaine de Rougemont
En début d’année, la commune de Oissery avait lancé une procédure d’acquisition de parcelles humides situées en tête de bassin versant 
de la Thérouanne, à proximité de sa source. Ayant conscience de leurs forts enjeux écologiques, la commune avait fait appel à nous 
pour qu’on puisse les accompagner dans cette démarche. Malgré tous les efforts mis en œuvre, le site n’a pas pu être acheté par la 
commune. Nous sommes cependant en contact régulier avec les nouveaux propriétaires qui nous autorisent à y effectuer un suivi annuel 
afin d’identifier les secteurs à enjeux et les espèces qui fréquentent le site. Un rapport avec des préconisations de gestion est en cours de 
rédaction et permettra le maintien de la fonctionnalité écologique du site. 

t La frayère à Brochet de Précy-sur-Marne
Dans le cadre de sa politique de restauration des frayères à 
brochet (Esox lucius), et de préservation des zones humides, la 
fédération de Seine-et-Marne pour la Pêche et la Protection du 
Milieu Aquatique (FDAAPPMA77), envisage de restaurer en fin 
d’année 2021 un ancien bras mort de la Marne situé à Précy-sur-
Marne. Les travaux ont pour objectif de restaurer la fonctionnalité 
écologique de ce milieu afin qu’il réponde aux fortes exigences de 
cette espèce. Un diagnostic écologique sur la parcelle concernée 
et sur l’ensemble des habitats limitrophes a donc été mené. Les 
oiseaux, arthropodes, végétaux, chiroptères et amphibiens ont 
été recherchés et inventoriés le plus exhaustivement possible. 
Pour comparer les données avant et après travaux, un protocole 
standardisé a été mis en place sur certains taxons. Un nouveau 
suivi sera réalisé après les travaux afin d’étudier l’évolution des 
cortèges faunistiques et floristiques qui rejoindront ce nouvel 
habitat ! 

Caractérisation des sols des zones humides
Dans le cadre de notre mission de préservation des zones humides, nous avons réalisé une 
étude pédologique de parcelles cadastrales identifiées par la Communauté d’Agglomération 
de Marne et Gondoire et situées en zones humides potentielles selon la Direction Régionale 
et Interdépartementale de l’Environnement et de l’Energie  (DRIEE). Les milieux avérés 
humides sont définis selon deux critères : la présence de végétations hygrophiles (plantes 
exigeant des milieux humides) à travers un inventaire floristique et/ou la présence d’un 
sol hydromorphe (indice de présence régulière d’eau) par sondage pédologique. Le but de 
l’étude est de caractériser les zones humides grâce à ces inventaires afin de les préserver 
des projets d’urbanisation.    

Enjeux du territoire de la CAPM
Dans le cadre du partenariat avec la Communauté d’Agglomération du Pays de Meaux 
(CAPM) et l’Agence de l’Eau Seine-Normandie, un pré-diagnostic écologique de 
l’ensemble des zones humides du territoire est en cours de réalisation. Pour mener 
cette mission, une analyse cartographique et statistique est réalisée sur l’ensemble des 
communes. Les zones de protection, le nombre de mares identifiées, les zones humides 
potentielles classées par la DRIEE et les données issues des prospections menées par 
l’AVEN du Grand-Voyeux nous permettront d’établir un état des lieux précis. L’objectif 
est d’identifier et catégoriser les espaces naturels et les zones humides avec une importante 
fonctionnalité écologique et qui méritent une protection et/ou une restauration. La 
Communauté d’Agglomération du Pays de Meaux s’inscrit encore une fois dans une belle 
démarche de connaissance et de protection de son territoire !

Texte et photos © Irene Garcia Celada

L’expertise de l’AVEN

Sondage pédologique



L’expertise de l’AVEN

Extension du crapauduc de la plaine de Sorques 
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Avec l’uniformisation des cultures au lendemain de la seconde 
guerre, la France voit ses champs fusionner et les haies 
bocagères qui les séparaient fortement régresser. 

Ce remembrement, perçu comme une grande innovation, a 
notamment permis l’essor d’une agriculture intensive,  non sans 
conséquences : entre perte de biodiversité, mauvaise filtration 
des eaux et dégradation de la qualité de vie, il est indéniable que 
la haie bocagère avait bel et bien sa place entre nos cultures. 

C’est dans cet état d’esprit que nous avons constitué un dossier 
répondant à l’Appel à Manifestation d’Intérêt (AMI), mis en 
place par l’Office Français de la Biodiversité (OFB) destiné à 
évaluer l’efficacité des mesures de plantation de haies bocagères 
en site Natura 2000 et pour lequel nous avons été retenus. 

Au programme : 
plantation de haies et 
suivi de la biodiversité 
sur cinq ans, au cœur 
du site Natura 2000 de 
Méry-sur-Marne. 

Fruit d’un partenariat 
entre l’Agence des 
Espaces Verts de la 
région Île-de-France, la 
chambre d’agriculture 
d’Île-de-France et 
les propriétaires des 
parcelles agricoles, 
ce projet a aussi pour 
ambition la restauration 
d’un paysage bocager, 
milieu de vie de 
nombreuses espèces 
remarquables et 
menacées, telles que la 
Pie grièche écorcheur 
(Lanius collurio).  

L’étude portera sur le suivi d’une grande variété de groupes 
taxonomiques tels que la flore, l’avifaune, les pollinisateurs, 
les reptiles et les chiroptères, et s’inscrira dans un programme 
national de recherche sur l’efficacité des mesures de plantation 
de haies. 

Maëlle Bonnal - Photo © Fiona Lehane

Depuis le printemps dernier, le golf de Meaux-Boutigny 
s’est engagé à nos côtés dans le programme “Golf pour la 
Biodiversité”. 

Ce programme est un outil officiellement mis en place en 2018 
par le Muséum national d’Histoire naturelle en partenariat avec 
la Fédération française de golf. L’objectif est de développer les 
connaissances liées à la biodiversité qu’accueillent les parcours 
pour mieux la valoriser. Avec plus de 33 000 hectares répartis 
sur l’ensemble du territoire métropolitain, les golfs français 
offrent en effet une multiplicité d’espaces pouvant accueillir 
une faune et une flore riche et variée. 

Le programme est divisé en trois niveaux (bronze, argent et or) 
à travers lesquels plusieurs inventaires sont à réaliser. Après une 
journée de repérage du site, les premiers d’entre eux ont été 
effectués début juillet dans l’optique d’inventorier la flore, les 
oiseaux, les rhopalocères et les odonates présents sur le site. 
Au total, ce sont pas moins de 137 espèces de plantes qui ont 
été recensées dont la Mauve hérissée (Malva setigera), une 
espèce calcicole classée En Danger (EN) sur la Liste Rouge 
de la flore d’Île-de-France ainsi  que 21 espèces de 
rhopalocères (+ 4 hétérocères) dont l’Hespérie du Dactyle 
(Thymelicus lineola) et la Sylvaine (Ochlodes sylvanus), 
40 espèces d’oiseaux dont le Serin cini (Serinus serinus) et 
10 espèces d’odonates dont le Calopteryx vierge (Calopteryx 
virgo) et la Naïade aux yeux rouges (Erythromma najas). 

Et ce n’est pas fini ! Rendez-vous en fin d’hiver prochain pour 
étudier la présence d’amphibiens sur le parcours du golf de 
Meaux-Boutigny… ainsi que sur celui d’Ozoir-la-Ferrière, qui 
s’est récemment engagé dans la démarche !

Maëlle Bonnal - Photo © Fiona Lehane

Le 1er octobre dernier, près de 250 personnes se sont portées volontaires 
pour participer à la prolongation sur un kilomètre du crapauduc de la D104 
sur la commune de Montigny-sur-Loing. 

Cette palissade en bois, construite de part et d’autre de la route pour pro-
téger les amphibiens de l’impact des voitures en période de migration, 
permet de canaliser vers des passages souterrains les crapauds, tritons 
et grenouilles qui peuvent ainsi rejoindre tranquillement leurs sites de 
reproduction à la sortie de l’hiver. 

Une équipe de l’AVEN du Grand-Voyeux s’est jointe à ce projet porté 
par le département de Seine-et-Marne, armée de pelles, de bêches et de 
pioches, de bottes et d’imperméables, car le soleil jouait à cache-cache 
avec la pluie. Mais qu’importe, la motivation était là et le résultat aussi. 
Personne n’a ménagé sa peine. 

Pour témoins, les courbatures qui n’ont pas manqué de pointer leur nez les 
jours suivants !

Texte et photo © Annick Goyet

De la nature dans nos cultures Les golfs : réservoirs de biodiversité 
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Le coin des adhérents
La riche vie des commissions

Témoignage de Philippe Tauvy, nouvel adhérent
L’intérêt que je porte à notre patrimoine naturel m’a fait, pour 
diverses raisons, me rapprocher de l’AVEN du Grand-Voyeux 
en fin d’année 2019. Depuis, j’y ai rencontré, notamment grâce 
aux commissions démocratiques, des gens passionnés et forts 
d’une histoire associative. 

Dans une ambiance bienveillante, presque familiale, je suis 
heureux de pouvoir donner un peu de mon temps pour le 
bien de tous. Je ne parle pas là d’être «simple bénévole» mais 
plutôt d’être au centre des débats participatifs qui permettent, à 
toutes personnes adhérentes le désirant, d’avoir un pouvoir de 
REFLEXION sur ce que sera l’AVEN du Grand-Voyeux dans le 
futur. J’ai, pour ma part, beaucoup d’enthousiasme à participer 
à un tel projet et ainsi grandir ENSEMBLE !

Philippe Tauvy - Photo © Fiona Lehane

passages au-dessus des boucles de la Marne !
Un suivi de migration active des oiseaux a été lancé cet automne 
par Nicolas Marmet et Théo Hurtrel, adhérents de l’association, 
pour estimer les effectifs d’oiseaux migrateurs passant par 
les boucles de la Marne. Ce suivi se déroule sur la commune 

de Tancrou (77) pour la 
migration pré-nuptiale 
(de mi-février à mi-avril) 
et pour la migration post-
nuptiale (de mi-septembre 
à novembre). 
L’objectif est de compter 
l’ensemble des oiseaux 
en migration active, par 
identification visuelle ou 
au cri (principalement 
rapaces, cigognes, 
passereaux et pigeons). 
Plusieurs sessions ont été 

menées cet automne. Les quatre heures de suivi déjà réalisées 
ont permis de recenser  5 449 individus de 42 espèces différentes 
dont des oiseaux rares dans la région : trois Faucons émerillons, 
deux Milans royaux, un Merle à plastron et un Sizerin cabaret 
notamment. Ce suivi est ouvert à tous les adhérents (débutants 
ou expérimentés). 
Un appel à participation vous sera envoyé avant le début des 
suivis qui devraient reprendre mi-février. Un groupe WhatsApp 
a été créé à cet effet. Pour  plus d’informations, n’hésitez pas à 
vous faire connaître !

Texte et photo © Nicolas Marmet

A l’initiative d’une poignée d’adhérents ornithologues, un 
suivi de l’Espace Naturel Sensible (ENS) des Olivettes et du 
marais du refuge à Lesches va être organisé tous les derniers 
dimanches de chaque 
mois, en partenariat 
avec le conseil 
départemental de 
Seine-et-Marne. 
L’objectif : suivre un 
protocole rigoureux 
afin de connaître 
la biodiversité 
avifaunistique du 
site pour mieux la 
préserver.
Fiona Lehane

pour le suivi du site Natura 2000
Dès 2021, une convention avec l’animateur du site Natura 
2000 des boucles de la Marne permettra aux salariés et aux 
adhérents qui le souhaitent de participer plus activement au 
suivi naturaliste des différentes entités qui le composent et ainsi 
mieux connaître ses enjeux.

Fiona Lehane

Un rendez-vous naturaliste à suivre...

La migration sur notre territoire :

Projet de convention avec l’AEV

Et si nous tournions
quelques pages...

«Les icebergs furent 
longtemps considérés 
comme des personnages 
secondaires.
Ils faisaient les gros titres 
des journaux quand les 
navires sombraient après 
les avoir percutés.
Puis ils disparaissaient 
dans la brume et personne 
ne leur prêtait plus 
attention.
Ce livre est une invitation 
à découvrir des mondes 
riches en affinités 
secrètes et en paradoxes 
inévitables. Un éloge 
des vies inattendues, une 
réflexion sur la discrétion 
comme art de cohabiter 
avec des entités non 
humaines. 
Autant de manières de 
voir la vie sauvage avec des yeux nouveaux».

PENSER COMME UN ICEBERG d’Olivier REMAUD
Editions Actes Sud - Collection «Mondes Sauvages»

Et que diriez-vous de la création d’un atelier lecture ? Faites-vous 
connaître auprès de Patrick Nathan : patrickclaude.n@orange.fr

Présentation de l’éditeur

Milan noir harcelé par une Sterne

Boucle de la Marne à Trilbardou
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On y retourne : la presqu’île du Cotentin
Jean-Pierre Labourdette - membre fondateur de l’AVEN du Grand-Voyeux et désormais résident de la presqu’ïle - nous a de nouveau 
mitonné une découverte de cette belle région. Et quoi de mieux qu’un séjour si ce n’est... deux séjours ? A des périodes différentes  
qui plus est, pour que ceux qui sont déjà venus (en hiver) puissent en profiter différemment !

Appréhender l’avifaune hivernante mais aussi des paysages uniques, surprenants, des milieux préservés, ou encore aborder la grande 
période de nidification et ses milieux printaniers enchanteurs : entre littoral et arrière-pays, une diversité toujours garantie, tant pour les 
oiseaux que pour les paysages.
Le lieu de séjour est la sympathique localité de Barneville-Carteret, à partir de laquelle s’organiseront «en étoile» ces journées. La 
municipalité met à disposition des associations une structure d’accueil simple et propre constituée de chambres doubles, et y assure 
également la restauration. La capacité d’accueil est limitée à 8 personnes, chiffre par ailleurs idéal pour des déplacements aisés en 
covoiturage et un abord optimal de la nature. Le rayon d’action n’excédera pas 60 km et une grande partie des sorties s’effectuera à pied 
sur des chemins ou sentiers aisément praticables, sur la côte comme dans l’intérieur. Bien que l’objectif principal soit bien sûr naturaliste, 
la visite d’un des haut-lieux du débarquement de 1944 ne sera pas dédaignée si le groupe le désire.
Le séjour débute le samedi vers 17h00 et se termine le samedi suivant en milieu de journée, Barneville-Carteret peut être rejointe par le 
train (Gare SNCF de Valognes avec navette assurée par le groupe) ou par la route (environ 380 km).

Les dates de séjour sont les suivantes :
7 nuits du 6 au 13 mars 2021 : il reste deux places (en partage de chambres) soit une place «masculine» et une place «féminine»,

7 nuits du 24 avril au 1er mai (vacances scolaires) : il reste à ce jour six places.
Prix : 292 € par personne en pension complète - draps fournis - linge de toilette à prévoir,

remboursement prévu en cas de restrictions sanitaires... qu’à cette date tout le monde souhaite oubliées !!!
Renseignements, programmes détaillés et inscriptions :

Gérard Brunot : gerard.brunot@numericable.com - Patrick Nathan : patrickclaude.n@orange.fr
Gérard Brunot - Photos © Patrick Nathan et Jean-Pierre Labourdette

Et associatifs :


